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Les Américains 
honorent la 
mémoire de 
John F. Kennedy

W A S H IN G T O N . (A F P ,R eu -  
ter )  - De Dallas à Washing­

ton, de Boston à Hyannis Port, ré­
sidence familiale des Kennedy, la 
mémoire de John Fitzgerald Ken­
nedy, 20 ans jour pour jour après 
sa mort, a été honorée hier par 
les Américains qui se sont souve­
nus avec émotion du bref mo­
ment d ’éclat que fut sa prési­
dence.

Tout au long de la journée, cé­
rémonies publiques et privées se 
sont succédées dans le cimetière 
nationa l d ’ A r l in g ton ,  où J F K  
repose près de son frère Robert, 
dans son église de Georgetown, le 
quartier résidentiel de Washing­
ton, et dans sa résidence du Mas­
sachusetts, où sa veuve, Jacque­
line Bouvier-Kennedy-Onassis, 
est restée aux côtés de sa belle- 
m ère , Rose Kennedy, aujour­
d'hui âgée de 93 ans.

L ’heure n'était plus au débat 
historique sur les 1 000 jours de la 
présidence Kennedy mais au sou­
venir de l ’ instant tragique, qui, à 
Dallas le 22 novembre 1963. pétri­
fia les Etats-Unis.

Les chaines de radio ont diffusé 
régulièrement hier le flash d’in­
formation annonçant l ’ incroyable 
nouvelle et ont multiplié les inter­
v iews d ’ Am érica ins, se souve­
nant avec précision des circons­
tances dans lesquelles ils ont 
appris la tragédie de Dallas.

A Washington, le président Ro­
nald Reagan, le leader de l’oppo­
sition démocrate Thomas O’Neill 
et la famille de John Kennedy se 
sont réunis pour une messe solen­
nelle, retransmise en direct par 
toutes les chaines de télévision.

L  archevêque de Washington, 
Mgr James Hickey, a affirmé 
que « les  espoirs que John Kenne­
dy a créés sont toujours présents 
dans nos coeurs», tandis que Ca­
roline Kennedy, qui va fêter son 
26è anniversaire, a lu des extraits 
des discours de son père.

Le sénateur Edward Kennedy a 
prononcé l’éloge funèbre de son 
frère Jack qui, a-t-il dit, «a  rendu 
l’ Amérique plus jeune et le mon­
de plus neuf: il ne nous a jamais 
quittés et ne nous quittera ja ­

mais», a déclaré le seul survi­
vant des trois frères Kennedy. 
Mille années se souviendront de 
ses 1000 journées à la Maison 
blanche, a-t-il dit.

«Quand on nous l’ a enlevé, la 
p lanète  fut plus unie dans la 
douleur qu’elle le fut jamais par 
un grand dessein et on a pleuré à 
Moscou comme à Boston et à Dal­
las», a-t-il ajouté.

Dans une déclaration écrite, le 
président Reagan a évoqué le 
sourire éclatant de John Kenne­
dy, en rendant hommage à un 
président qui s’etait voué à une 
Amérique forte et à la recherche 
de ^ e x c e l le n c e  pour tous les 
Américains.

Le sénateur Ted Kennedy a ex 
primé au président Reagan les 
rem erc iem en ts  de sa fa m i l le  
pour sa «bonté» et le chef de 
l ’ État a serré la main à chacun 
des membres de la famille.

La famille de JFK  et une poi­
gnée d ’amis proches s ’étaient au 
paravant réunis dans le cimetiè­
re d ’Arlington pour déposer des 
roses jaunes et blanches sur la 
tombe de John Kennedy, où brûle 
une flamme éternelle. M. Tadgh 
O ’Sullivan, ambassadeur d'Irlan­
de, pays dont est originaire la fa ­
mille Kennedy, fut un des pre­
miers à déposer une immense 
gerbe.

Dans l’ après-midi, le violoniste 
Isaac  Stern, le v io lon ce l l is te  
Mstislav Rostropovitch et la so­
prano Grâce Bumbry devaient 
participer à un concert gratuit or­
gan isé  au Centre Kennedy, le 
centre culturel de la capitale fé­
dérale.

Dallas, qui depuis 20 ans vit 
avec la honte d ’avoir été le site de 
l ’ assassinat, s’est aussi souvenu 
et une messe a été célébrée au 
mémorial kennedy, à deux pâtés 
de maison de l’endroit où fut tué 
john kennedy.

Le Parti démocrate local avait 
invité d ’ innombrables personna­
lités à travers le monde, notam­
ment le pape Jean-Paul II. La 
plupart ont décliné l’ invitation, 
comme Edward Kennedy qui ne 
s’ est pas rendu à Dallas depuis le

jour de l’ assassinat.
Mais Dallas veut oublier et cet­

te messe aura été la dernière cé­
lébrée le jour de la mort de JFK. 
Dorénavant, la ville commémo­
rera l’anniversaire de la naissan­
ce de Johr. Kennedy.

Dallas rejoint ainsi l avis de 
Theodore Sorensen. l’un des plus 
proches collaborateurs du prési­
dent assassine, qui écrivait hier 
dans le New Vork T im es  que la 
vie de John Kennedy, malgré sa 
brièvete, fut pleine de significa­
tions, tandis que sa mort bien 
que tragique, n’en a aucune.

Dans un autre éditorial, le quo­
tidien de New York soulignait la 
jeunesse de John Kennedy et des 
partisans de la nouvelle frontiè­
re, et relevait qne JFK, s’ il avait 
vécu, serait six ans plus jeune 
que l’ actuel occupant de la Mai­
son blanche.

Ce n’çst peut-être pas tant M. 
Kennedy dont les Américains se 
souviennent avec nostalgie, a é 
crit pour sa part le W ashington  
Times,que la puissance et l’ inno­
cence de leur pays à cette épo­
que.
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Los membres de la fam ille Kennedy se recueillent sur 
lu  tombe du président John Kennedyr au cimetière natio ­

nal d 'A rlington, à l'occasion du 20e anniversaire de son 
assassinat. té léphoto  PA

Le président Reagan s'entretient avec le sénateur Ted Kennedy et Caroline Kennedy à la 
sortie de l'église de la Sainte Trinité à W ashington. té lé ph o to  PA



Euromissiles: après le feu vert de Bonn 
URSS pourrait se retirer de Genève

f

d'après Reuter, AFP, UPI
Peu après qui* le Parlement 
ouest-allemand eut voté hier 

soir à une forte majorité, soit 286 
voix contre 226. pour que com­
mence le déploiement immédiat 
des missiles américains de croi- 
siere et des fusées Pershing-2, 
tout indiquait - selon des sources 
proches de l'Alliance atlantique - 
que I URSS mettrait à exécution 
sa menace de rompre les négo­
ciations de Geneve sur les euro­
missiles.

A Washington, le président 
Reagan a toutefois déclare, en 
réponse à des journalistes, qu'il 
ne pense pas que les Soviétiques 
quittent la table de négociations. 
Après une pause, il ajoutait: 
«Pas de façon définitive, s'ils le 
font. • Pour sa part, le secrétaire 
général de l’ONU, M. Javier Pe- 
rez de Cuellar, a appelé les Etats- 
Unis et I URSS a ne pas rompre 
les négociations.

Moscou a délibérément mainte­
nu l’incertitude en refusant de 
dire clairement si. comme on s’y 
attend, elle romprait les négocia­
tions si le Bundestag (Parlement 
ouest-allemand) votait en faveur 
du déploiement des Pershing-2, 
attendus en pièces détachées dès 
aujourd’hui en RFA. Le prési­
dent Youri Andropov avait souli­
gné que l'apparition des euromis­
siles en Kurope occidentale 
rendrait futile la poursuite des 
négociations de Genève sur la li­
mitation des armes à moyenne 
porter*. L ’URSS a en outre indi­
qué que le vote du Bundestag de­
vait être considéré comme un 
tournant.

Hier, négociateurs américains 
et soviétiques aux négociations 
STA RT . sur la lim itation des 
missiles intercontinentaux, se 
sont rencontrés pendant une heu­
re à Genève et ont annoncé leur 
intention de poursuivre leurs né­
gociations mardi prochain. Tout

comme les négociations sur les 
euromissiles, les START sont 
dans l'impasse actuellement.

l>es Etats-Unis et leurs alliés 
de l'OTAN déploieront comme 
prévu les euromissiles, a assuré 
hier le secrétaire à la Défense 
américain, M. Caspar Weinber- 
ger. Il a écarte l'idée d'une pause 
exceptionnelle destinée à parve­
nir à un accord aux négociations 
de Genève sur les armes de por­
tée intermédiaire. Les Etats-Unis 
et l'URSS ont de nouveau dénon­
cé hier l’intention de l’URSS de 
maintenir un «monopole» dans le 
domaine des euromissiles.

C’est un secret de Polichinelle 
que les 108 Pershing 2 seront dé­
ployés dans trois bases américai­
nes dans un rayon de 100 km au­
tour de la ville de Stuttgart. Ces 
engins, que la RFA  sera la seule 
à deployer, peuvent atteindre à 
de très faibles altitudes Moscou 
ou Leningrad en six ou huit minu­
tes. De source informée, on si­

téléphoto UPI 
Helmut Kohi: feu vert

gnale que les fusées attendues 
aujourd’hui seront simplement 
instalitres et ne deviendront opé 
rationnelles que fin décembre 
afin de garder une marge de ma­
noeuvre dans les négociations 
avec Moscou.

C'est après vingt-six heures de 
débat que le gouvernement de 
coalition du chancelier Helmut 
Kohi l’a emporté sur l'opposition 
sociale democrate et du parti des 
Verts. Il n'y a eu qu’une absten­
tion. La coalition comme l'opposi­
tion ont quasiment fait le plein de 
leurs voix. Il n\v a eu ni grandes 
manifestations ni gros heurts au 
cours du débat. La police anti­
émeutes a dispersé quelque 300 
manifestants criant des slogans 
anti-américains dans ta zone du 
Parlement. Il y aurait eu plus de 
150 arrestations.

Au cours du débat, l’ex-chance- 
lier W illy Rrandt a affirmé que le 
parti social-démocrate dira tou­
jours «non» à de nouvelles ar­

COURSE CONTRE LA MONTRE POUR SAUVER TRIPOLI

Les dissidents donnent 72 heures à
villeYasser Arafat pour quitter

d’après Reuter,AFP,AP et UPI
Dans le camp de réfugiés de 
Badaoui, au Nord-Liban, que 

les loyalistes de l'OLP admettent 
avoir définitivement perdu, le 
chef du F P L P C G  prolibyen, Ah- 
mad Jibril, a averti hier que les 
dissidents palestiniens pénétre­
raient dans Tripoli pour y deloger 
Yâsser Arafat si celui-ci ne quit­
tait pas la ville «dans quatre à 
cinq jours».

Le chef de l’opposition libanai­
se Walid Joumblatt. à Alger, et le 
président de l’Assemblée natio­
nale Kam al al-Assad. à Bey ­
routh, demandaient entre-temps 
à Arafat et aux dissidents de quit­
ter Tripoli et de regler leur diffé­
rend au sein du Fathet de l’OLP 
dans T intérêt même de la cause 
palestinienne. .

Une délégation mandatée par 
les plus hautes autorités sunnites 
du Liban et dirigée par l’ancien 
premier ministre Selim al-Hoss 
se rendait à Tripoli pour y ren­
contre Arafat et le cheikh Saad 
Chabaane, chef des milices pro- 
Arafat et antisyriennes du mou­
vement sunnite Towhid

Après l ’enfer des derniers 
jours, un cessez-le-feu de fait, 
ponctué de quelques tir* d'artille­
rie, régnait hier dans la ville, 
dont les 500 000 habitants en pro­
fitaient pour fuir vers le sud à 
bord de voitures et de camionnet­
tes chargées de matelas et d'us­
tensiles de cuisine.

«Les dissidents, soutenus par 
la Syrie et la Libye, massent des 
troupes pour attaquer de nou­
veau », a déclaré Abou Jihad, 
chef militaires des loyalistes.

1a » porte-parole des dissidents 
palestiniens à Damas, Mahmoud 
Labadi, a dit espérer que la

phase m ilita ire  des affronte­
ments avec les loyalistes de Yas­
ser Arafat à Tripoli était mainte­
nant term inée et que des 
négociations allaient s’ouvrir.

Plusieurs initiatives diplomati­
ques s’entrecroisent pour tenter 
de transformer le cessez-le-feu 
non officiel en une paix moins 
precaire et, surtout, pour sauver 
Tripoli.

Le prince Saoud al-Fayçal, mi­
nistre saoudien des A ffa ires 
étrangères, arriva it à Damas 
tandis que le prince héritier Ab­
dallah, chef de la Garde nationa­
le, qualifiait, à Koweït, les dissi­
dents palestiniens de « v ils  
traîtres» qui veulent «réaliser les 
objectifs d'Israël».

Une mission des Non-alignés 
séjourne également a Damas 
tandis qu'une délégation de 
l’O LP conduite par Farouk Kad- 
doumi, proche conseiller d’Ara­
fat, a rriva it à Moscou. Abou 
lyad, no 2 du Fath. est attendu à 
Ryad au retour de Damas du mi­
nistre saoudien des A ffa ires 
étrangères.

À Beyrouth, après une nuit de 
plastiquages en serie contre des 
établissements commerciaux du 
secteur ouest, le 40e anniversaire 
de l'indépendance du Liban était 
marqué par des accrochages à 
l'arm e lourde entre miliciens 
chiites et soldats libanais dans la 
banlieue sud.

L'aviation israélienne survolait 
la capitale libanaise et les forces 
israéliennes imposaient de nou­
velles restrictions aux déplace­
ments sur les ponts de l’Awali. au 
Sud-Liban. De source militaire is­
raélienne, on indiquait que l’ar­
mée syrienne a installé de nou­
velles batteries anti-aériennes
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Ahm ad Jibril, chef dissident palestinien pro-libyen, a exigé 
le départ d ’Arafat de Tripoli dans les 72 heures, téléphoto UPI

aux confins des zones sous leur 
occupation respective.

À Washington, ou le président 
Reagan recevait son homologue 
israélien Chaim Herzog, en prévi­
sion de la visite du premier mi­
nistre Yitzhak Shamir, le secré­
ta ire  a la Défense Caspar 
Weinberger affirm ait, pour la 
première fois publu uement. que 
les récents attentats massifs con­
tre les contingents américain et 
français de la Force multinatio­
nale (FM ) au Liban avaient été 
«approuvés par la Syrie*.

à  Alger, Walid Joumblatt, dé­
mentant tout contact avec des di­
rigeants israéliens, décrivait la 
Syrie comme «le dernier maillon 
solide et dur de la cause arabe 
alors qu’une véritable armada 
est massée au large de ses cô­
tes».

À Damas, Mahmoud Labadi 
déclarait que «l’OLP ne passera 
pas sous contrôle syrien» et que 
l'objectif des dissidents est clair: 
«la Révolution palestinienne va 
entrer dans une phase plus dure, 
plus anti-américaine».

Le porte-parole des dissidents, 
qui avait été celui d'Arafat lors 
du siège de Beyrouth par l’armée 
israélienne l’an dernier, a affir­
mé qu' «au cours cours des neufs 
dernières années, le chef de 
l'O LP a reconnu de facto Israël, 
il s'est prononcé pour un État pa­
lestinien en Cisjordanie et Gaza, 
il a accepté de quitter Beyrouth, 
il a fait des grandes concessions 
dans le sens de la modération en 
croyant que les États-Unis lui of­
friraient quelque chose, mais il 
n'a rien obtenu: il faut qu'il par­
te».

Londres dépêche 250
soldats en Ulster
d’apres AP,UPI,AFP et Reuter

Réagissant à l ’attentat 
anti-protestant de diman­

che dans une eglise pentecôtiste 
de Darkley, les autorités britan­
niques ont dépêché hier 250 sol­
dats supplémentaires à la fron­
tière entre les deux Irlande et 
annulé toutes les permissions 
pour permettre à l’armée et la 
police de rechercher les auteurs 
de l’attaque a la mitraillette qui 
fit trois morts et sept blessés.

Le Parti unioniste officielle 
(O LP  protestant), estimant ces 
mesures «insuffisantes», an­
nonçait qu'ils maintiendrait son 
boycottage de l’Assemblée pro­
vinciale de Stormont, à toutes 
fins pratiques paralysée, étant 
déjà boycottée par les députés 
catholiques et ne disposant pas 
du quorum requis pour siéger.

Ken Maginnis, un protestant 
qui représente aux Communes 
britanniques la zone frontalière 
de South Armagh, connue com­
me «contrée des bandits» et où 
se trouve le village de Darkley, 
a révélé qu’il avait rencontré 
hier, au Stormont, le secrétaire 
britannique à l’Irlande du Nord, 
James Prior, pour lui demander 
d’ordonner l’arrestation et la 
détention sans procès de terro 
listes suspects, mais que Prior 
avait rejeté cette demande.

Les détentions sans procès, 
inaugurées en 1971 en Ulster, 
ont été abandonnées en 1976 à la 
suite de vives critiques locales

et étrangères. Le premier mi­
nistre Margaret Thatcher esti­
me que cette pratique a en fait 
aidé I’ IRA à recruter de nou­
veaux adhérents. La Grande- 
Bretagne maintient 9 500 sol­
dats dans la province troublée.

L'attentat de Darkley a été 
revendiqué par la •Force de ré­
action catholique», une organi­
sation jusque-là inconnue mais 
dont les autorités pensent qu’il 
pourrait s’agir d’un front pour 1* 
Armée irlandaise de libération 
nationale (INLA), une faction 
marxiste de 1’ IRA. Dominic 
McGlinchey, un suspect répon­
dant au surnom de «Mad Dog», 
figure en tète de liste des per­
sonnes recherchées.

L ’enterrement de la première 
des trois victimes de Darkley, 
Victor Cunningham, 39 ans, a 
réuni hier le cardinal Tomas 
O’Fiaich, primat catholique de 
l’Ulster, le modérateur presby­
térien Tom Simpson, l’archevê­
que anglican John Armstrong, 
et le président méthodiste Cecil 
Newell, qui avaient auparavant 
rendu visite aux familles des 
trois victimes.

Dans un communiqué com­
mun, les chefs des quatre prin­
cipales Églises ulstériennes ont 
émis l’espoir que leur action se­
rait «un sermon de réconcilia­
tion, de paix et de rapproche­
ment pour toutes les 
communautés qui partagent 
cette peine et cette tristesse 
communes».

Pologne: pouvoirs accrus 
pour le général Jaruzelski
d'après UPI,AP,AFP et Reuter

Dans le cadre d’un remanie­
ment ministériel centré sur 

le marasme de l’économie et la 
dégradation du climat socio-poli­
tique, le général Wojciech Jaru ­
zelski a démissionné hier comme 
ministre de la Défense, poste 
qu’il occupait depuis 1968. mais le 
Conseil d’État le nommait aussi­
tôt, et à l'unanimité, comman­
dant suprême des forces armées, 
l’imposant plus que jamais com­
me l’homme fort de la Pologne.

Jaruzelski, qui conserve ses 
fonctions de premier ministre, a 
été nommé en effet président du 
Comité national de défense 
(KOK), un organisme ayant la 
haute main sur les forces armées 
polonaises créé lundi seulement 
par la Diete et doté de prérogati­
ves étendues, y compris celui de 
décréter si nécessaire et d’admi­
nistrer l’état d’urgence -ce qui, 
selon les observateurs, reflète 
l’inquiétude croissante du régime 
face à l’opposition clandestine.

Désorm ais indépendant de 
l’exécutif, le KOK non seulement 
s’occupe de tous les problèmes de 
défense mais intervient aussi sur 
toutes les questions socio-écono­
miques. Il est habilité à requérir 
le Conseil d’État pour déclarer 
l’état d’exception, de siège ou de 
belligérance. En d’autres termes, 
le KOK est à même de veiller au 
bon fonctionnement de toute 
l’économie et d’assurer l’ordre 
dans les entreprises.

À ce sujet, la Diète a d'ailleurs 
prorogé hier jusqu’au 31 décem­
bre 1983 le délai (échu le 31 octo­
bre dernier) imparti aux clandes-

Le général Jaruzelski: pou­
voirs accrus téléphoto UPI

tins du syndicat dissous 
Solidarité pour faire reddition 
sans être passibles de poursuites 
judiciaires.

Le ministère de la Défense est 
confié au général Florian Si- 
w icki, adjoint de Jaruzelski, 
mais le remaniement concerne 
principalement les ministères à 
vocation économique.

Zbigniew Madej, vice-premier 
m inistre chargé du Comecon 
(Marché commun de l’Est), est 
remplacé par Janusz Obodowski, 
qui quitte l'important ministere 
de la Planification mais reste 
vice-premier ministre. Obodows­

ki est désormais chargé du Com­
merce extérieur et non plus de 
l’économie. De bonne source, on 
aurait proposé à Madej la prési­
dence de la Banque nationale de 
Pologne.

Deux nouveaux vice-premiers 
m inistres sont nommés: Zbi­
gniew Messner, chef du Parti ou­
vrie r unifié polonais ( P O U P - 
comm uniste) à Katow ice, et 
Manfred Gorywada, secrétaire 
au comité central. Messner sera 
chargé de veiller à l’application 
des réformes économiques et Go­
rywada remplace Obodowski à la 
Commission du Plan.

Contrairement aux supputa­
tions, Messner, économiste de 
formation et ancien recteur de 
l'Académie d'économie de Kato­
wice, ne devient pas premier 
vice-premier ministre, mais on 
estime de source parlementaire 
qu'il aura la haute main sur l’éco­
nomie du pays, ce qui en fait de 
facto le no 2 du régime. Les ana­
lystes estiment d’ailleurs que Ja ­
ruzelski entend ainsi préparer sa 
succession, à plus ou moins long 
terme, au poste de premier mi­
nistre.

Le poste de ministre de l’Envi­
ronnement, qui était vacant, est 
occupé désormais par Stefan Jar- 
zebski, un ingénieur de Katowice 
spécialisé dans les problèmes 
écologiques et professeur à Zabr- 
ze, en Silésie.

Seul autre poste affecté: Syl- 
wester Zawadki quitte le ministè­
re de la Justice pour raisons de 
santé et il est remplacé par Lech 
Domeradzki, jusqu’ici président 
du tribunal de Poznan.

mes. mais «oui» à l’OTAN et à 
l ’am itié avec les Etats-Unis, 
• mais nous ne serons pas mis au 
pied du mur par (le président) 
Reagan». Son parti accuse le 
chef d’Etat américain de ne pas 
vouloir négocier sérieusement à 
Genève.

Pendant que le Bundestag sié­
geait. le Parlement norvégien re 
jetait hier à une voix de majorité 
près une motion de l’opposition 
demandant qu’Oslo ne soutienne 
pas le déploiement des euromissi­
les en Europe» de l’Ouest. Des 
échauffourées ont éclaté à l’exté­
rieur du Parlement. A Copenha­
gue, la vie s’est arrêtée pendant 
cinq minutes, la population ayant 
repondu à un débrayage à l’appel 
de la principale centrale syndi­
cale pour protester contre les ar­
mes nucléaires. Le Danemark a 
décidé de ne pas accueillir de 
missiles nucléaires en temp> de 
paix.

La CEE
envisage
de
boycotter 
les produits 
du nord 
de Chypre

d après AFP, Reuter, UPI

Les dix pays de la Commu­
nauté économique europé­

enne se sont mis d'accord hier 
sur le principe d'un boycottage 
des produits du nord de Chypre, 
selon le ministre grec des Affai­
res étrangères, M. Yannis Ha- 
ralampoulos. Cependant, on 
précisait de sources diplomati­
ques que la décision formelle a 
cet égard ne pourrait être prise 
que par le Conseil des ministres 
des Affaires étrangères de la 
C EE  qui se réunit lundi et mar­
di à Bruxelles.

Réunis dans la capitale belge 
mardi, les ministres des Dix ont 
renouvelé leur refus de recon­
naître la proclamation unilaté­
rale de la «République turque 
de Chypre du Nord», mais sans 
prendre encore de mesures sé­
vères contre les sécessionnistes 
et leurs alliés turcs. Ils ont tou­
tefois estimé que l’initiative pri­
se la semaine dernière par les 
Chypriotes turcs aurait des con­
séquences inévitables sur le 
commerce avec le nord de Chy­
pre. La Grèce avait demandé le 
boycottage officiel de Chypre* 
Nord et des représailles contre 
la Turquie.

La C EE  est le principal parte­
naire commercial de Chypre, 
dont elle absorbe 30 p. cent des 
exportations, soit 260 millions 
de dollars en 1982. Ces exporta­
tions sont constituées pour moi­
tié de produits agricoles.

Par ailleurs, le ministre turc 
des Affairas étrangères, M. II- 
ter Turkmen, a exprimé hier à 
Washington, après avoir été 
brièvement reçu par le prési­
dent Reagan, l’espoir que la po­
sition adoptée par Ankara dans 
la crise chypriote ne nuira pas 
aux relations entre les Etats- 
Unis et son pays. «Il est impor­
tant d’éviter tout malentendu 
entre Washington et Ankara, 
car cela pourrait compromettre 
le programme d’aide militaire 
et économique à la Turquie», a 
dit M. Turkmen en conférence 
de presse.

Le président Reagan a prié le 
ministre turc de chercher à ren­
verser la proclamation unilaté­
rale d’indépendance de la com­
munauté chypriote-turque, 
selon un porte-parole de la Mai­
son blanche. C’était le deuxiè­
me entretien en deux jours du 
président avec des protagonis­
tes de la crise chypriote. Il avait 
rencontré lundi le président de 
la République de Chypre, M. 
Spyros Kyprianou.

Devant les journalistes, M. 
Turkmen a assuré qu’il n’était 
pas question que le gouverne­
ment turc revienne sur sa déci­
sion de reconnaître le nouvel 
« Etat». Le ministre a souligné 
qu’il soutenait les efforts du se­
crétaire général de l’ONU en 
vue de relancer les négociations 
intercommunautaires à Chypre.

D’autre part, la Syrie «rejette 
la proclamation d’un Etat indé­
pendant chypriote-turc et déplo­
re vivement cette démarche 
partitioniste», écrivait hier le 
quotidien syrien Techrine (gou­
vernemental). Le journal sou­
haite que le peuple chypriote 
adopte sans interventions exté­
rieures les mesures suscepti­
bles de sauvegarder les droits 
des deux communautés.

*
Y
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COMMOHW VALTNi Les chefs d’Êtat et 
de gouvernement des pays du Common- 
wealth ont commencé hier à arriver à New 
Delhi où ils doivent participer pendant une 
semaine, à compter d'aujourd’hui, au 23e 
sommet du groupe. Les représentants de 
42 des 44 pays sont attendus, dont le pre­
mier ministre Pierre Trudeau. Le leader 
canadien devrait présenter ses proposi­
tions pour le désarmement et la sécurité 
internationale. Les discussions seront cen­
trées notamment sur le développement 
d’un nouvel ordre économique et financier 
international, les problèmes de Chypre, de 
Grenade et de la Namibie.

autorités suédoises ont inter­
dit l’importation de matériel militaire sud- 
africain à la suite de la découverte de 
quatre conteneurs remplis d’éléments 
d'ordinateur destinés, selon Washington, à 
l’URSS «Il est important que la Suède, 
pays neutre, ne devienne pas la voie de 
transit du trafic illégal d’équipements 
stratégiques», a dit le ministre du Com­
merce extérieur. Il n’a pas exclu que les 
conteneurs contiennent du matériel mili­
taire dont Washington a interdit la vente à 
Moscou.
DtTOUlKNKMKNTs Sept personnes ont été 
tuées à la suite d’une fusillade à bord d’un 
avion soviétique que huit pirates avaient 
tenté de détourner vendredi dernier en 
Géorgie pour l’obliger à se poser en Tur­
quie, a-t-on appris de source soviétique in­
formée. Les pirates et un couple de nou­
veaux mariés sont montés dans l’avion à 
Tbilissi après un mariage. On ne sait pas si 
les mariés étaient partie du complot ou 
s’ils ont été utilisés comme otages. Trois 
membres de l’équipage, trois passagers et 
l’un des pirates ont été tués et les sept sur­
vivants ont été arrêtés.
HIRZOGx Le président Reagan a rencon­
tré hier le président israélien Chaim Her- 
zog à qui il a réaffirmé l’engagement iné­
branlable des États-Unis à la sécurité 
d'Israël. Pour sa part, le président isréa- 
lien à présenté à M. Reagan l’évaluation 
que fait Jérusalem de la situation «très 
fluide» au Moyen-Orient et a discuté avec 
lui des possibilités de faire avancer la paix 
dans cette région. Cette visite précède cel­
le que doivent faire la semaine prochaine 
le premier ministre Yitzhak Shamir et son 
ministre de la Défense, M. Moshe Arens.
ARGENTINE: L ’un des principaux physi­
ciens nucléaires du Brésil, le professeur 
Roberto Hukai, de l’Université de Sao Pau- 
lo, estime que l’Argentine a encore besoin 
d’au moins trois ans pour fabriquer sa pre­
mière bombe atomique, une fois prise la 
décision politique de mettre au point cette 
arme. Les responsables argentins ont an­
noncé que leur pays avait acquis la maitri 
se technologique nécessaire pour fabri 
quer de l'uranium enrichi, nécessaire pour 
la mise au point de Parme nucléaire.

PRO CHE-O RIEN T: le président syrien, M. 
Hafez al-Assad, a reçu hier plusieurs res­
ponsables politiques et militaires de son 
pays avec lesquels il a examiné les der­
niers développements de la situation au 
Proche-Orient, a indiqué l’agence syrienne 
d’information Sana, sans préciser le lieu 
de la rencontre. Pour sa part, le conseiller 
de presse du président, M. Assaad Kamal 
Elias, a déclaré que le chef de l’Etat est en 
très bonne santé. Il a démenti les rumeurs 
selon lesquelles M. Al-Assad aurait été vic­
time d’une crise cardiaque et n’aurait pas 
été opéré d'une appendicite. Le président 
est hospitalisé depuis le 13 novembre.
G R EN A D E: environ 700 soldats améri­
cains qui avaient participé à l’intervention 
à la Grenade, le 25 octobre dernier, sont 
arrivés hier à la base de Fort Bragg, en 
Caroline du Nord, à temps pour célébrer la 
fête de l’Action de grâces en famille. 
Après ce rapatriement, le nombre de sol­
dats américains encore stationnés dans 
l’île est de 3 100. l Tn total de 6 000 avaient 
participé à l’invasion. Par ailleurs, le Ca­
nada n’a obtenu aucune preuve que le gou­
verneur général de Grenade, M. Paul 
Scoon, ait demandé aux troupes américai­
nes d’intervenir dans l’île, a déclaré hier à 
Ottawa le ministre canadien des Affaires 
extérieures. Il a fait cette déclaration à la 
suite de démarches entreprises auprès du 
sous-secrétaire d’Etat adjoint des Etats- 
Unis, M.Kenneth Dam.
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Trente mois de crise économique au Mexique
M EX IC O  (A F P ) 
—  Appauvrisse 

ment do 80 pour cent 
de la population, m ar­
ginalisation de 30 mil 
lions de Mexicains, 
perte de deux millions 
d’emplois: le bilan so­
cio-économ ique est 
sombre au Mexique, 
après 30 mois de crise 
économ ique , selon 
une étude publiée lun­
di par un quotidien de 
Mexico, E l Universal.

Cette étude, basée

notam m ent sur des 
documents nationaux, 
officiels ou universi­
taires, couvre ia péri­
ode allant de juin 1981 
date à la q u e lle  le 
Mexique, comme les 
autres pays exporta­
teurs de pétrole, a dû 
baisser les prix de son 
b ru t - à novem bre  
19K3 • onze mois après 
la mise en place par 
le gouvernem ent 
mexicain d'un plan de 
reconstruction écono­
mique.

Elle indique notam- 
meni que de juin 1981 
à octobre 1983, les 
prix ont augmenté de 
près de 280 pc, quand 
les salaires ne pro­
gressaient que de 148
pc.

P our les dix p re ­
miers mois de 1983, la 
pe rte  de p o uvo ir 
d'achat du salaire m i­
nimum a été de 27.5 
pc, alors qu’elle avait 
été de 18 pc entre 1977 
et ju in  1981, ajoute 
l'étude.

Depuis ju in  1981, 
p o u rs u it -e lle , deux 
millions de personnes 
ont perdu leur emploi, 
et pour la m a jo rité  
d'entre elles, le seul 
espoir de retravailler 
se situe en 1985 ou 
1986, si les plans gou­
vernementaux de re­
p rise  économ ique 
réussissent.

Les p lus touchés 
par la crise sont les 
classes pauvres, les 
familles vivant avec 
le sa la ire  m in im a l

(445 pesos par jour), 
ou celles disposant du 
doub le  de cette 
somme (les classes 
aisées mexicaines vi­
vent avec environ 20 
fois le salaire m ini­
mal par mois).

A in s i, selon une 
étude menée p a r 
l’ Institut national de 
la consom m ation  
( IN C )  au M exique, 
11.4 pc de ces person­
nes modestes ont tota­
lement supprim é la 
v ia n d e  de leu rs

ârtS 6t c est !a culture mise
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repas; 7.5 pc les pro­
duits laitiers, et 6.7 pc 
le poisson.

L'inflation a en ef­
fet particulièrement 
touché les produits 
a lim enta ires: entre 
ju in  1981 à octobre 
1983, les oeufs ont 
augmentéde 423 pc, le 
pain de 300 pc, l’huile 
de 297 pc, le riz de 297 
pc, le sucre de 290 pc. 
Dans les dix premiers 
mois de 1983, la vian­
de et le lait ont aug 
menté de 96 pc, les 
fruits et légumes de 
119 pc.

Selon l ’étude de 
l ’ IN C , 542 pesos au 
minimum étaient né­
cessaires en septem­
bre dernier pour nour­
r ir  chaque jour une 
famille de cinq per­
sonnes. M ais, selon 
l’ INC, les familles ne

disposant que du sa­
laire m inim um  (445 
pesos) ne cons­
acraient de fait que 
281 pesos par jour à 
leur alimentation.

La s itu a tio n  est 
d ’autant plus grave 
qu’en 1982 déjà, selon 
les chiffres de l’épo 
que, 40 pc des Mexi­
cains é ta ien t mal 
nourris . Douze m il­
lions de paysans 
étaient déjà considé­
rés c o m m e  v ivant  
dans une misère ex­
trême, 30 pc de la po 
pulation ne buvait ja ­
mais  de lait ,  15 
millions de Mexicains 
(20 pc de la popula­
tion) n ’ avaient pas 
accès aux services de 
santé, et 13 millions 
n’étaient pas scolari­
sés.

Soutien militaire 
accru des USA
aux forces 
anticommunistes 
en Am. Centrale
d'après AFP,AP,UPI et Reuter

Les États-Unis, annonçant que 96 ma­
quisards honduriens entraînés par les 

Cubains et infiltrés du Nicaragua avaient 
été «écrasés» par l ’armée hondurienne, 
ont indiqué hier qu’ils envisageaient d’ac­
croître leur soutien militaire aux forces 
anticommunistes en Amérique centrale.

Le Nicaragua, faisant état de nouvelles 
attaques antisandinistes à Santo Tomas 
del Norte et Murupuchi, dans le nord du 
pays, ainsi qu’à Rio San Juan et San Mi- 
guelito, dans le sud, mettait en garde le 
Honduras et le Costa Rica contre « les pro­
vocations et les actions criminelles» des 
États-Unis «dans le but de provoquer une 
guerre» entre lui et ses voisins.

Au Salvador, la guérilla annonçait, sans 
donner de précisions, que «les nouvelles 
tactiques mises à l'essai» étaient à l’origi­
ne de «grandes victoires» remportées ces 
derniers jours par le F M LN  dans l’est du 
pays, où Radio-Venceremos annonce la 
capture de 185 soldats et la saisie de 218 
fusils en moins d ’une semaine.

«La situation militaire au Salvador est 
mauvaise pour le gouvernement, mais cet­
te situation peut être modifiée si le Con­
grès accepte d’accorder une aide plus im ­
por tan te  à ce pays» ,  déclara i t  
entre-temps, à Washington, le secrétaire à 
la Défense Caspar Weinberger.

11 a répété toutefois qu’il n ’était toujours 
pas question d’envoyer des forces améri­
caines au Salvador. En ce qui concerne 
une éventuelle invasion du Nicaragua, 
Weinberger, refusant «de répondre à une 
question hypothétique», a déclaré que les 
liens de Managua avec Cuba et le monde 
communiste «inquiètent Washington».

• P ar contre, Fred Ikle, sous-secrétaire 
américain à la Défense, de retour d’une 
tournée en Amérique centrale, révélait 
hier aux journalistes qu* «un accroisse­
ment du rôle militaire des États-Unis au 
Costa Rica et au Honduras» était envisa­
gé.

Quelque 4 000 soldats américains se trou­
vent actuellement au Honduras pour des 
manoeuvres qui doivent durer jusqu’à fé­
vrier 1984, et Ikle a indiqué que ces ma­
noeuvres pourraient être prolongées.

11 a ajouté qu’un millier d’officiers du 
génie pourraient être envoyés au Costa 
Rica pour participer à des travaux d’im ­
portance stratégique comme la construc­
tion de routes, ce qui porterait à 5 000 le 
nombre de soldats américains stationnés 
aux frontières du Nicaragua, où la milice 
est mobilisée dans la crainte de l’imminen­
ce d’une invasion soutenue par les États- 
Unis.

Il a lui aussi estimé qu’une aide militaire 
américaine supplémentaire au Salvador 
était «nécessaire pour aider le gouverne­
ment de ce pays à reprendre l'initiative 
dans sa lutte contre la guérilla soutenue 
par le Nicaragua».

En ce qui concerne le Honduras, le porte- 
parole du secrétariat d’État, John Hughes, 
a confirmé hier les informations publiées 
par le Washington Post selon lesquelles les 
maquisards honduriens formés au Nicara­
gua étaient basés dans la province d’Olan- 
cho et que leur chef, José Antonio Reyes 
Mata, avait été tué.

Hughes a ajouté que l’armée hondurien­
ne était venue à bout de la petite bande de 
maquisards au terme d’une opération de 
trois mois. «Cela confirme la politique à 
long terme de Cuba de développer et de 
soutenir des mouvements révolutionnaires 
en Amérique centrale», a-t-il affirmé.

Peter Romero, spécialiste latino-améri­
cain du secrétariat d’État, indiquait pour 
sa part que 22 des maquisards s’étaient 
rendus aux autorités honduriennes et que 
beaucoup parmi les autres étaient «morts 
de faim».

José Reyes Mata, a-t-il dit, «a fini com­
me son prédécesseur Che Guevara ». Celui- 
ci avait été tué en octobre 1967 par l’armée 
bolivienne, avec l ’assistance technique de 
spécialistes américains.

Enfin , les ambassadeurs du Mexique, du 
Venezuela, de Colombie et de Panama à 
San José, capitale du Costa Rica, ont indi­
qué hier que les ministres des Affaires 
étrangères de ces quatre pays, constituant 
le Groupe de Contadora, présenteraient un 
projet de traité de paix pour l'Amérique 
centrale lors de leur prochaine réunion, à 
partir du 14 décembre à Panama.

Leurs homologues du Costa Rica, du 
Guatemala, du Honduras, du Nicaragua et 
du Salvador pourraient y participer. Le 
projet de traité, ont indiqué les quatre am­
bassadeurs, a été élaboré sur la base du 
document en 21 points du Groupe de Conta­
dora ratifié en septembre dernier par les 
cinq pays d ’Amérique centrale.
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Un spectacle de 
Deschamps pour 
« Info-Cancer »

Saviez-vous qu’il y a 20,000 nouveaux 
cas de cancer enregistres au Québec 

chaque année ? E t qu’un Québécois sur 
quatre est susceptible d’ètre atteint par le 
cancer sous une ou l'autre de ses multiples 
formes ? Saviez-vous aussi que 35% des per­
sonnes souffrant du cancer peuvent être 
guéris par chirurgie, chimiothérapie ou ra­
diographie ?

« Info-Cancer », c’est une centrale télépho­
nique d'information où les patients atteints 
de cancer, leurs familles, et les profession­
nels de la santé pourront trouver une mine 
de renseignements sur la maladie elle- 
même, et sur toutes les ressources, organis­
mes, services existant au Québec. La Fon­
dation québécoise du Cancer estime à 
$100,000 le coût de la mise en place de cette 
centrale.

Depuis septembre dernier, la Fondation a 
organisé une levée de fonds, sous le thème 
« campagne Jean Rougeau », qui l a rappro­
chée de son objectif. Il manquait environ 
$30,000 pour réaliser le projet d'Info-Cancer, 
quand le comédien monologuiste Yvon Des- 
cnamps a offert de présenter un spectacle 
(«Voyage dans le temps ») dont les profits 
seront entièrement versés à cette cause. Ce 
spectacle, dont la première partie mettra en 
vedettes les artistes Alain Lamontagne et 
Jean Yves Bonneau, aura lieu le lundi, 5 dé­
cembre, au théâtre Félix-Leclerc, et les bil­
lets sont offerts à $50 chacun. On peut obte­
nir ces billets au théâtre Félix-Leclerc, 1960 
Masson (498-0467) ou à la Fondation québé­
coise du cancer, 1372 rue Sherbrooke est (au 
tél: (514) 527-2194).
Pénurie grave de sang

Dans les hôpitaux de Montréal, plusieurs 
patients qui devaient subir des interventions 
chirurgicales importantes la semaine der­
nière et au début de cette semaine ont vu ces

photo Pierre McConn, LA PRESSÉ
Le fontaisiste Yvon Deschamps, que l’on voit ici en compagnie du Dr Pierre Audet-Lapointe, 
président de la Fondation québécoise du cancer, prête son nom et son talent à une campagne 
très spéciale pour le financement d’un centre Info-Cancer au Québec.

interventions reportées... parce que les ban­
ques de sang sont insuffisamment pourvues. 
La Croix rouge lance un appel à tous les don­
neurs potentiels, quel que soit leur groupe» 
sanguin, et les invite à se rendre à son Cen­
tre permanent. Celui-ci est situé au 3131 
Sherbrooke est, et il est ouvert de 8 h 30 à 20 
h 30 tous les jours de la semaine.
Encan public pour l’I.N.C.A.

L'institut national canadien pour les aveu­
gles, division du Québec, tient un encan pu­
blic au cours duquel plus de 325 oeuvres 
d'artistes québécois et canadiens seront of 
fertes (Cosgrove, Fortin, Lemieux, Leduc, 
Hurtubise, Barbeau, Ferron, etc). Le di­
manche, 27 novembre, les oeuvres seront

exposées, de midi à 22 heures, à l'Hôtel !*• 
Centre Sheraton, 1201 rue Dorchester ouest, 
et les visiteurs pourront faire des « enchères 
silencieuses », c'est-à-dire inscrire le prix 
qu’ils sont prêts a offrir pour tel ou tel ta­
bleau ( la pièce devant aller à l'auteur de la 
meilleure offre ).

Le lundi, 28 novembre, de 19 heures à 23 
heures, les tableaux restants feront l’objet 
d’un encan public, dans la salle de bal du 
même hôtel. Toutes les oeuvres ont été gra­
cieusement données par leurs auteurs ou 
des collectionneurs, et tous les profits de cet 
encan spécial permettront à L ’I.N.C.A. de 
maintenir un éventail complet de services 
pour les personnes aveugles.
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LES ENSEIGNANTS PROTESTANTS

Oui à la réforme scolaire; 
non au projet de loi 40

D’accord avec les commis­
sions scolaires linguistiques 

et quelques autres changements 
proposés par la loi 40, l'Associa­
tion provinciale des enseignants 
protestants dit oui à une réforme 
scolaire mais non au projet de loi 
40 qui embrasse trop de domai­
nes et soulève trop d’irritation.

MARIANE FAVREAU
Selon le président de l’associa­

tion qui regroupe près de 6 000 en­
seignants des écoles protestan­
tes, M. H arvey  W iener, les 
modifications au système scolai­
re devraient se limiter à celles 
qui peuvent améliorer et rationa­
liser le système actuel.

Aussi, dans son mémoire qui 
sera présenté à la commission 
parlementaire sur l ’éducation, 
l ’association se dit-elle d’accord 
avec des commissions scolaires 
linguistiques et des écoles publi­
ques communes établies sur une 
base linguistique. « Les commis­
sions scolaires anglophones doi­
vent permettre l'unification des 
ressources humaines et financi­
ères en vue de mieux servir la 
communauté anglophone québé­
coise. Il s'agit de l'un des princi­
paux avantages de ce type de ré­
forme qui ne peut être efficace 
que si les mêmes principes s’ap 
pliquent au niveau de l’école. »

E t  c'est ici que les enseignants 
protestants ne s’accordent plus 
avec le projet du ministre : « Le 
projet de loi 40, en laissant la 
porte ouverte à la prolifération 
de commissions scolaires dissi­
dentes tout en permettant l’éta­
blissement d’écoles catholiques

et protestantes, contredit et infir­
me ce principe. »

C’est ce que M. Wiener appelle 
un système hybride, non confes­
sionnel dans sa structure mais 
confessionnel dans ses écoles. 
« 1* gouvernement ne peut pas 
plaire à tout le monde en même 
temps comme il cherche à le fai­
re dans le projet. » On rappelle 
que le projet d'une école commu 
nautaire comme celle qui est pré 
vue est contradictoire avec l’éco­
le confessionnelle.

Par ailleurs, l’A P EP  favorise 
la diminution du nombre de com 
missions scolaires et l’intégration 
du prim aire et du secondaire 
dans les mêmes commissions.

Quant aux pouvoirs des divers 
agents dans le système scolaire, 
l ’À P E P  favorise le maintien de 
commissions scolaires capables 
de faire l’équilibre entre l ’école 
et le ministère On veut que les 
enseignants retrouvent des pou­
voirs en rapport avec leurs com 
pétences professionnelles. « Les 
enseignants sont le coeur de 
l'éducation et ils ne doivent pas 
être réduits au niveau de techni­
ciens qui appliquent les décisions 
prises par d'autres. »

Quant aux parents. l’A P E P  de­
mande qu'ils soient obligatoire­
ment consultés sur un certain 
nombre de sujet mais que leur 
rôle ne soit pas décisionnel.

Dans son analyse des réactions 
au projet de loi 40, M. Wiener es­
time qu 'il a beaucoup d'oppo­
sants mais pour toutes sortes de 
raisons différentes. La redistri­
bution des pouvoirs, cependant, a 
réussi à unir la grande majorité 
des opposants.

ELLE CRAINT POUR SA VIE

Une femme refuse 
de témoigner contre 
l’homme accusé de 
l’avoir violée

OTTAWA (PC ) — Une femme qui craint 
pour sa vie devra vraisemblablement ré­

pondre à une accusation d’outrage au tribunal 
après avoir refusé de témoigner contre un indi­
vidu accusé de T avoir violée il y a près de deux 
ans.

La femme, dont l’identité ne peut être révé­
lée en vertu d’un article du Code criminel s’ap­
pliquant aux victimes d'agression sexuelle, a 
refusé de témoigner lundi au procès de Wayne 
Arthur Carson, âgé de 30 ans, qui a plaidé non 
coupable à une accusation de viol.

Le juge Joseph O'Brien, de la Cour suprême 
de l'Ontario, a fixé à lundi prochain l’audition 
de la cause de la jeune femme de 20 ans qui 
pourrait alors être accusée d’outrage à la ma­
gistrature.

C’est la seconde fois que la jeune femme re­
fuse de prêter serment à titre de témoin. Elle 
avait également refusé de témoigner à l’enquê­
te préliminaire d un autre individu accusé en 
janvier 1982 de voies de fait. Toutefois, le pro­
cureur adjoint de la couronne, Me James Ste- 
wart, n’avait pas réclamé de sanction contre la 
jeune femme.

Quand Me Stewart lui a de nouveau demandé 
pourquoi elle refusait de prêter serment com­
me témoin, la femme a répondu : « j ’ai peur 
pour ma vie, pour ma famille et pour ma sécu­
rité ». Elle a refusé de répondre à d'autres 
questions et aucune preuve n’a été soumise dé­
montrant que des menaces avaient été profé­
rées à son endroit.

L'autre individu accusé de l'avoir violée a 
été relâché le mois dernier, lors de l’étape de 
l’enquète préliminaire présidée par le juge Ro­
bert Hutton, de la Cour provinciale, la présu 
mée victime ayant refusé de témoigner contre 
l’accusé.

Mais cette même femme avait déjà témoi­
gné à l’enquête préliminaire de Carson et des 
procédures ont été entamées contre lui lundi 
alors que la Couronne a lu les témoignages ren­
dus a l’enquête préliminire après quoi ils ont 
été versés au dossier.

Bien que le Code criminel ait été amendé et 
que l'accusation de viol y ait été remplacée par 
une multitude de clauses d’assaut sexuel, le ac­
cusations de viol portées avant que les amende­
ments ne soient adoptés doivent suivre leur 
cours.

Le juge O’Brien a rejeté la requête de l'avo­
cat de la défense qui avait réclamé l’abandon 
pur et simple des procédures pour son client 
parce que, à son avis, le procès constitutait 
« un abus de procédures ». L ’avocat Don Bayne 
a argué qu’il ne serait pas juste de procéder 
dans ce cas-là alors que le co-accusé dans cette 
même affaire de vio avait bénéficié d’un aban­
don des procédures. Il a également argué que 
la Couronne ayant omis de sévir contre la jeu­
ne femme pour son refus de témoigner contre 
le co-accusé, la couronne devrait faire de 
même dans ce cas-ci. Enfin, Me Bayne s’est 
objecté à ce que les témoignages recueillis à 
l’étape de l’enquête préliminaire de son client 
soient versés au dossier de Carson sous prétex­
te que cela violait la Charte des droits de la 
personne garantissant un procès juste, puisque 
la défense n’avait pas eu l’occasion de contre- 
igterroger la femme lors de l’enquête prélimi­
naire.

Le juge O’Brien a rejeté ce dernier argu­
ment en expliquant que la défense avait eu 
l’occasion de contrre-interroger le témoin lors 
de l’enquête préliminaire bien qu’elle ne s’était 
pas prévalu de son privilège.

■«
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Le CPQ d’accord
Le Conseil du patronat du Québec est géné­
ralement d’accord avec le nouveau projet 

de loi sur les accidents du travail déposé hier 
après-midi à l’Assemblée nationale. Toutefois, 
le regroupement patronal exprime de nom­
breuses réserves. Le projet de loi réduit la con­
tribution des employeurs à la Commission de 
santé et de sécurité du travail et diminue les 
avantages du régirog actuel pour les victimes 
d’accidents ou de nJaladies professionnelles.

Presse can ad ien n e



PRESSE,^AONTRÉAL^MERCREDI 23 NOVEMBRE 1983

Roberts refuse 
de rencontrer les réfugiés 
du Bengladesh

B 7

Ultime tentative du SUCO
pour assurer sa survie

OTTAWA — Le ministre de l’Emploi 
et de l'Immigration John Roberts ne 

voit pas la nécessité de recevoir les 34 ré­
fu tés Bengladeshis qui mènent depuis six 
jours une grève de la faim à Montréal.

« Je  ne crois pas que je doive encourager 
les gens à poser de tels gestes simplement 
pour me rencontrer» a dit hier M. Roberts 
lors d'une rencontre avec la presse au par­
lement. Ce serait injuste envers ceux qui 
n’utilisent pas des moyens aussi radicaux 
pour obtenir la révision de leur statut a t-il 
expliqué.

G ilU s PAQUIN
d<* notre bureau d 'O ttaw a

Le ministre répondait ainsi pour la pre- 
inière fois aux 34 réfugiés du Bengladesh 
qui jeûnent depuis près d une semaine 
dans un hospice désaffecté de la rue Notre- 
Dame dans le but de faire pressions sur le 
gouvernement fédéral.

En plus de réclamer une rencontre avec 
le ministre, les réfugiés veulent aussi 
qu'Ottawa cesse de fournir de l’aide à leur 
pays d'origine tant que la junte militaire 
au pouvoir n'aura pas aboli la loi martiale 
et libéré les prisonniers politiques.

Une enquête

Préoccupé par leur situation M. Roberts 
a réclamé une enquête à son ministère. Il 
comptait d'ailleurs en recevoir les résul­
tats en fin de journée hier.

Au début il semble que leur mouvement 
visait d'abord a protester contre la visite

du premier ministre Trudeau au Bengla- 
desh, a dit M. Roberts, la question de leur 
statut n’est venue que plus tard.

« Je  suis prisonnier de la loi (sur l'immi­
gration) mise en place par le parlement a 
dit le ministre. Je  ne peux la changer sim­
plement parce qu 'il sont mécontents 
même si je suis d'accord avec eux pour re­
connaître qu'elle doit être modifiée».

« Je  cherche les moyens d’expédier les 
choses dans le cadre de cette loi et j ’ai de­
mandé à mes fonctionnaires de le faire.
J'étudie la question avec eux pour voir si 
on peut améliorer la situation» a-t-il dit.

Les Rengladeshis, comme plusieurs au­
tres groupes de réfugiés, protestent parti­
culièrement contre les lenteurs adminis­
tratives de la Commission d'appel de 
l’immigration.

Cet organisme qui revoit les demandes 
d’asile des réfugiés sans statut est débor­
dé, il met de six mois à un an avant de ré­
pondre à une demande d’immigration.

Pour M. Roberts, céder aux pressions 
des grévistes viendrait miner le travail de 
la Commission et saper les institutions mi­
ses en place par le parlement. « Je  ne suis 
pas tenté de briser ces institutions a t-il 
conclu.»

Tout espoir n'est cependant pas perdu 
pour les grévistes puisque le ministre a 
laissé une porte ouverte en quittant les 
journalistes. « J'en  discuterai avec les 
fonctionnaires avant de prendre une déci­
sion définitive», a t-il dit. photo UPC

Pourquoi Jean-Luc Pépin veut-il fermer 
le SUCO?

Pour quelle rai­
son politique, le 

ministre des Affaires 
extérieures, Jean-Luc 
Pépin veut-il «fermer 
le SUCO»? C'est la 
question qu'a posée, 
hier, les dirigeants du 
Service universitaire 
canadien outre mer 
(SUCO), après quatre 
mois d'interrogations, 
de négotiations, de re­
dressement budgétai­
re.

FRANÇOIS
FOREST

11 y a deux semai­
nes, le ministre fédé­
ral aux Affaires exté­
rieures, Jean*Luc 
Pépin confirmait au 
SUCO, qu’en dépit de 
certaines corrections 
a d m in is t ra t iv e s , 
«partielles et tardi­
ves», cet organisme 
non gouvernemental, 
le SUCO, ne devrait 
plus compter sur des 
mises de fonds à 
compter d'avril 84.

Hier, le SUCO, en 
cadré d'une batterie 
d'organismes com­
munautaires, syndi­
caux et de coopéra­
tion internationale, et 
brandissant un nouvel 
appui, celui de l'As­
semblée des évêques 
du Quebec, a deman­
dé au premier minis­
tre P ierre  Trudeau 
d’intervenir person­
nellem ent contre
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Composez votre 
Commodore 
avec nos prix
avantageux!

À la Baie, nos prix intéressants vous 
permettent de composer votre propre 
ensemble Commodore! L'ordinateur et 
ses périphériques: de niveau professionnel 
pour s'adapter à vos besoins, mais assez 
simples pour qu'un enfant les utilise Alors, 
pénétrez dans Tère de l'ordinateur par la 
grande porte... avec le Commodore 64.

L'ordinateur 
Com m odore 64
C ’est la pièce maîtresse de 
notre système! Avec ses 
64000 octets de ROM et 
RAM, son langage Basic ac­
cessible. Visualisation de 40 
colonnes sur 25 lignes et jus­
qu'à 256 caractères graphi­
ques “sprites". Synthétiseur 
de son de trois voix sur 9 oc­
taves Sorties pour le moni­
teur. le composant mono­
disque. l'imprimante et les 
autres.

99

Le composant monodis­
que VIC1541 Commodore
Le composant monodisque 
ou unité de disque utilise des 
minidisques souples de 
13 cm pour transmettre les 
programmes logiciels à l'or­
dinateur. ceci à très grande 
vitesse. Cette unité enre­
gistre et emmagasine dans 
sa mémoire propre vos pro­
grammes élaborés sur or­
dinateur. Chaque minidis­
que peut recevoir jusqu'à 
170,000 caractères.

L’écrantémoin 1701 
Com modore
Reproduisez les graphiques 
en 16 couleurs avec haute 
résolution. Mobilité des 
dessins, couleurs indépen­
dantes d'avant-plan et 
d'arrière-plan. Facile à rat­
tacher à l'ordinateur et à 
ajuster.

39999
ch.

399 ch. 39999
ch.

L’imprimante VIC-1525 
Commodore
Imprimez sur papier tout ce 
qui est affiché sur l'écran, les 
programmes, les données, 
les graphiques, avec cette 
imprimante à matrice de 
points. Elle imprime 30 
caracîères/secondes sur 
80 colonnes. Se raccroche 
directement au Com­
modore 64.

‘  99
ch.

04.

299 Table de travail

8999
ch.

Com m andes tôlèphoniques: 
Électronique, r<

842-6261. 
rayon 693.
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«l’acharnement» que 
manifeste l'Agence 
canadienne de déve­
loppe* ment internatio­
nal (A C I)I) à vouloir 
définitivement mettre 
la clef dans la porte 
de la seule organisa­
tion québécoise de 
coopération interna 
tionale.

Depuis juillet der­
nier que le SUCO sait 
qu'il ne pourra doré­
navant compter sur 
l’enveloppe fédérale 

millions Pan der­
nier), ses dirigeants 
ont demandé, hier, au 
ministre responsable, 
Jean-Luc Pépin pour 
quelle raison (mainte­
nant que l’organisme 
a pris sur lui, par res­
trictions budgétaires, 
de réduire de 72 p. 
cent le défic it de 
$625 000) l'organisme 
devrait d ispraitre:
« Ça ne parait p!us 
être une question ad­
m in istrative, mais 
bien politique. E t il 
faut savoir laquelle», 
a déclaré le directeur 
général, Alain Am- 
brosi.
L’image

En soulignant que 
le SUCO s'est quel­
ques fois démarqué 
des thèmes de coopé­
ration internationale 
édictés par l'ACD l, 
M. Ambrosi a conve­
nu que l'implication 
du SUCO dans des 
causes de libération 
nationale, en Afrique 
particulièrement, a 
peut-être brusqué cer­
taines gens et que cet­
te image «a peut-être 
causé des problèmes 
au gouvernement ca­
nadien. »

Cette révélation est 
d 'autant plus éton­
nante qu'en ju ille t 
dernier, en remettant 
sa démission, le direc­
teur-général Jacques 
Jobin indiquait que 
les problèmes du 
SUCO n’était pas uni­
quement d’ordre ad 
m in is tra tif, mais 
« q u 'il y ava it une 
perte du sens de la 
réalité (lire ici les co­
opérants) au profit de 
l’analyse socio politi­
que et de l'action poli­
tique militante ce qui, 
devait-il ajouter, n'est 
pas l'o b je c tif du 
SUCO».

Selon M Ambrosi, 
l'ACDl a très bien tra­
vaille en laissant en­
tendre que c’est uni­
quement pour des

raisons administrati­
ves que le SUCO 
voit maintenant san< 
ressources (300 em­
ployés): «Car, dit-il^ 
en dépo litisan t hr" 
question du SUCO  
pour la réduire à une.» 
simple mauvaise ges­
tion, l'ACDl se donne * 
le champ libre pour, 
éventuellement élim i­
ner tous les organis­
mes non gouverne­
m entaux, pas,
nécessairement d'ac™» 
cord avec le gouver­
nement fédéral et en­
gagés dans des luttes. 
Pensons ici à ceux qui», 
luttent pour la démill^ 
tarisation, par exem­
ple.»

I v
Administration
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Entre-tem ps, le 
conseil d'administra­
tion du SUCO a conve­
nu que 12 postes s#*i 
ra ien t abolis â 
Montréal et que ceux 
de ce rta in s  coopé­
rants à l'étranger ne 
seraient pas renouve-' 
lés. Par ailleurs, les», 
employés de Montréal 
et d'ailleurs ont con­
venu d'un gel des sa-» 
laires, ce qui repréî-' 
«enterait une
économie de $172 000.
Si le SUCO ne semble 
guère cro ire  à une 
volte-face du ministre 
Pépin sur ses inten-. 
tions de mettre la clef 
dans la porte du 
SUCO et de conférer à 
d 'autres le soin dej^j 
rem plir les engage­
ments de ce dernier, 
il n'estime pas moin^ • 
que le fédéral devrait - 
permettre à l’organis-* 
me de vivre une an­
née de transition qui 
lui donnerait la chan- ; 
ce de se regrouper au- ;  
tour d'organismes qui 
seraient disposés à 
parra inner de nou­
veaux programmes. 
C’est ce que M. Am-*, 
brosi a q ua lifié  de4"  
«nouveau SUCO», un 
SUCO qui se ra it 
exempt des subven- , 
tions fédérales. « O iw  
ne met pas un point fi­
nal à une expérience 
québécoise, vieille de 
vingt ans et qui a ac­
quis une réputation 
internationale, sim ­
plement parce qu'on 
trouve un déficit éle­
vé. Il y a une autre 
raison à cela et que le 
m in istre prenne la 
responsabilité d'en 
fa ire  un débat pu­
blic.»

*»

La Manville
est
dénoncée

NEW YORK (U P I) — Des victimes de 
maladies reliées à l’amiante et leurs 

avocats ont dénoncé hier le projet de la 
Manville Corporation de se placer sous la 
protection de la loi fédérale sur les failli­
tes.

«En vertu de ce plan», a déclaré James 
Amelin, représentant du local 33 des tra­
vailleurs de l’amiante, au Connecticut, 
«les victimes de l’amiantose et leurs fa­
milles auront à se contenter de ce qui sub­
sistera après que les banques et les créan­
ciers privilégiés auront obtenu leur part 
entière. »

M. Amelin a souligné, lors d’une confé­
rence de presse, qu’il appartenait à une 
troisième génération de travaileurs de 
l’amiante et que son père et son grand- 
père avaient tous deux succombé à 
l'amiantose, suivis quelques années plus 
tard de sa soeur et de ses frères. «Ma fa­
mille entière a été anéantie», a-t-il dit.

La société Manville, une entreprise 
ayant son siège social à Denver, a fait va­
loir que les avocats obtenaient une trop 
forte part des règlements en cour et qu'ils 
faisaient obstacle à un règlement afin de 
protéger leurs profits.

Toutefois, M. Miles O'Malley, de la Whi- 
te Lung Association, a fait remarquer que* 
ce qui importait avant tout était d’assurer 
la justice aux victimes de l'amiantose, et a 
annoncé que son organisation allait de­
mander un boycottage national des pro­
duits de la Manville Corporation. Cette en­
treprise fa it actuellem ent l'ob jet de 
poursuites de la part de quelque 20,000 per­
sonnes affirmant qu’elles-mêmes ou des 
membres de leurs familles sont tombés 
malades après être entrés en contact avec 
des produits à base d’amiante manufactu­
rés par cette compagnie.
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Mort de trois 
des sextuplés

BRUG ES (AP) — Trois des sextuplés nés 
le 16 novembre en Belgique sont morts a-t- 

on fait savoir hier à l'hôpital St.Jean où les b ^ ,  
bés, des prématurés de six mois et demlT" 
avaient été placés dans des couveuses.

La troisième des peties filles est décédée 
hier. Ses soeurs étaient mortes au cours du yt 
week-end. .,IU

Par ailleurs, les responsables de l ’hôpital oüt : 
fait savoir que les trois garçons restants sont 
dans un état critique.

À leur naissance, chacun des six bébés pesait 
en moyenne un kilo.

* ¥ v
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TOUT EN SOUHAITANT QU’IL SE POINTE LE PLUS TARDIVEMENT POSSIBLE

La Ville de Laval est prête à affronter l’hiver
Pendant que dans les Lau- 
rentides, dans les Cantons de 

l 'Es t et dans les au tres  régions ou 
I on pratique le ski, on souhaite 
avoir des chutes de neige abon­
dantes d'ici à la fin de décem bre ,

JEAN-PAUL
CHARBONNEAU________

les autorités municipales de La*
\ al, elles, se croisent les doigts en 
esperant que le tem ps doux va 
persister encore afin d ’e m p êch e r  
des précip ita tions im p o r ta n te s .
Si la neige se fait r a re  ju sq u ’au 31

Front commun 
contre le projet de 
décentralisation des 
organismes de loisirs

La Conférence des o rgan ism es  régionaux 
de loisirs du Québec (C O R L Q ), organis­

me qui regroupe les 15 Conseils régionaux de 
loisirs du Quebec (C R L ) ,  tout en préconisant 
la concertation, refuse  c a r ré m e n t  la proposi­
tion du ministre Gendron de c ré e r  dans chaque 
région des Conseils régionaux de concertation 
ci d'intervention « CRC1 »

GEORGES LAMON
C'est du moins la position prise  p a r  la Confé­

rence des organism es régionaux de loisirs du 
Quebec (CORLQ) à l 'egard  du livre blanc du 
ministre François Gendron re la t if  à la décen­
tralisation des régions en m a t iè re  de loisirs.

« Dans les régions, il y a un front commun 
contre le projet du m in is tre  F rançois  Gendron, 
a précise, hier, au cours d une rencontre avec 
les journalistes, M. Michel Byette, vice prési­
dent executif de la CORLQ. à  notre avis, ce 
n’est pas une bonne façon de p a r le r  de décou­
page régional. C’est un peu une crise de s t ruc ­
tu r é e  de la part du gouvernem ent du Québec. »
Les MRC entrent en jeu

Rappelons que le livre blanc du ministre 
Gendron intitulé « Le choix des régions », p ré ­
conise d 'abord, l’utilisation des Municipalités 
régionales de comtés (M R C ) pour décentrali­
ser les loisirs, ensuite la création des Conseils 
régionaux de concerta t ion  et d ’intervention 
(C R C I)  avec une s t ruc tu re  de consultation, 
lesquels seraient subventionnées p a r  l’É ta t.

Rappelons égalem ent aue  le budget global 
des 15 organismes régionaux de loisirs s ’élève 
à environ $5,5 millions dont 75 p. cent sont sub­
ventionnés par l’E ta t ;  le res te  provenant des 
milieux autonomes cotisants.

Depuis le dépôt en juin 83 du livre blanc du 
ministre  délégué à l’A m enagem ent et au Déve­
loppement régional, le discours a, semble-t-il. 
beaucoup change. 1er; audiences publiques ont 
e te  reportées de la m i-septem bre à la mi-no­
vem bre.
Une foire de deconcertation à rabais

Pour M. Byette, cette décentralisation préco­
nisée par le document gouvernem ental appara- 
raît « davantage com m e une foire de déconcer­
tation à rabais ». Qui plus est, le CRCI n’est 
pas, â son avis, « une réponse satisfaisante  à la 
concertation, la rendant plutôt obligatoire, la 
norm alisant,  la contrôlant ».

« Le loisir aurait  pu devenir une exemple de 
décentralisation au sein des ministères, sou­
tient la CORLQ dans son mémoire, malheureu­
sem ent,  le m inis tère  du Loisir, de la Chasse et 
de la Pêche a ra té  sa chance. C’est plutôt sous 
le signe des p rogram m es normalisés, de sub­
ventions assuje tt ies  à des contrôles que s ’effec­
tuent les relations du m inis tere  avec les muni­
cipalités et les régions. »

Quant au decoupage régional, il devra être, 
selon la CORLQ, « issu de la volonté du milieu, 
puisque actuellement il est conforme et ne pose 
aucune interrogation ».
Nés de la volonté des gens

Pour M. Byette, il est absolument clair que 
les organismes actuels de loisirs régionaux 
sont nés de la volonté des gens des régions et, 
de ce fait, doivent le dem eurer .  M. Byette 
c ra in t  que le projet gouvernem ental de décen­
tralisation, ne sonne ni plus ni moins le glas des 
différents  organism es de loisirs dans chacune 
des régions, en enlevant des pouvoirs aux Cen­
tres  régionaux de loisirs (C R L )  et en enca­
d ran t  trop la concertation, la rendant ainsi sté­
rile e t inefficace.

Enfin, M. Byette est persuadé  que l’unanimi­
té du gouvernement Lévesque n ’est pas encore 
fa ite  sur toute cette question. Car, à son avis, 
en tre  la proposition et la création du CRCI, il y 
a encore une très  g rande m arge .  Certes, il exis­
te une certaine volonté de l’appliquer, mais 
sans nécessairement apporter  des solutions ap ­
propriées.

La consultation ministérielle comm encera 
jeudi en Abitibi et dans l’Est du Québec, pour 
s ’e tendre  ensuite à la Gaspésie  et à la Côte- 
Nord.

La colère 
gronde chez les 
surveillants routiers

Les surveillants routiers du ministère des 
Transport du Québec sont à nouveau en 

colère à la suite de la décision d ’un tribunal 
d ’a rb i t rag e  de leur accorder  un salaire infé­
r ieu r  à celui des gardiens de prison pour les 
années 83, 8*1 et 85.

Les policiers du MTQ, qui gagnaient $23 559 à 
la fin de 1981, ont vu leur sa la ire  passer a 
$25 497, soit $510 de moins que les agents de cor­
rection.

Selon un porte-parole de la F ra te rn i té  des 
constables du m in is tère  des T ransports ,  la si­
tuation est d ’au tan t  plus inadmissible que les 
ém olum ents des gardiens de prison étaient de 
$1 220 plus bas que les leurs, en 1981.

L ’arb itre  G erm ain  J u t r a s  prévoit par  ail­
leurs  que l’augmentation de sa la ire  des poli­
c ie rs  pour les années 84 et 85 s e ra  de 1,5 p. cent 
moindre que l’indice du coût de la vie. La 
m êm e  clause s 'applique dans le cas des g a r ­
diens de prison, mais sans  la réduction de 1,5 p. 
cent.

Cette décision n 'a  rien pour rem onter  le mo­
ral des agents du m in is tère  des transports ,  
d é jà  fortement miné p a r  les re ta rd s  que m e t le 
gouvernem ent à s ta tu e r  su r  l’avenir  de ce 
service, spécialisé dans la surveillance des ca ­
mionneurs et des t ranspo r teu rs  routiers. On 
p a r l e  depu is  p lu s ie u r s  m o is  d ’i n t é g r e r  ce 
serv ice  à la Sûreté du Québec, de le p lacer sous 
l’au torité  directe de la Commission des t r a n s ­
ports et m êm e de l’abolir purem ent et simple­
ment.

décem bre .  Laval g a rd e ra  dans 
s e s  c o f f r e s  u n e  s o m m e  de  
$1 700 000 provenant d ’un budget 
de plus de $5 millions consacré  
chaque  année  au déneigement.

Le m ontan t qui ne sera  pas uti­
lisé sera  ve rsé  au surplus budgé­
ta i re  de la Ville qui sera  dévoilé 
dans quelques sem aines. 11 s e m ­
ble que cet l’excédent global d é ­
p asse ra  encore les $10 millions.

M ême si le tem ps des dern ières  
jo u r n é e s  évoque  d a v a n ta g e  le 
p rin tem ps que l’h iver qui appro­
che, et que les édiles municipaux 
souhaitent le voir pers is te r  enco­

re longtemps, la deuxième ville 
du Québec est prête à a ffron ter  
les m isères  de l’hiver. Elle an ­
nonce en effet que 500 trava i l­
leurs — 260 journaliers  de la ville 
et 225 employés de l’entreprise  
privée*— seront affectés au dé­
neigement des 1 290 kilomètres de 
routes divisées en 113 parcours.

Pour g a rd e r  ces a r te res  p ra t i­
cables ap rès  chaque tem pête , ces 
travail leurs  auront à leur disposi­
tion 21 epandeuses, 121 chasse- 
neige, 35 trac teu rs-chargeurs ,  29 
souffleuses, 31 trac teu rs  à t ro t­
toir et 100 cam ions; de plus, on 
utilisera 20 000 tonnes de chlolure

de sodium, 2 000 tonnes de pierre 
concassées et 5 000 tonnes de sa­
ble.

Critères
La Ville rappelle à la popula­

tion son modus operandi : lors­
q u ’il y au ra  une précipitation de 
2,5 cm , les boulevards, les mon­
tées  im portan tes  et les voies de 
serv ice  des aurotoutes seront dé­
b layés ;  et dans le cas d 'une chute 
de plus de 5 cm, les rues secon­
d a i r e s  s e r o n t  é g a le m e n t  n e t ­
toyées.

Los Lavallois peuvent s 'a t ten ­
d re  à ce qu ’ap rès  une tem pête  de

neige de 15 cm  et moins la ville 
soit en tiè rem ent deblayée envi­
ron 96 heures après  la fin de la 
précipitation

Afin de pouvoir a tte indre  ses 
objectifs ,  la Ville a décidé de 
m e t t re  en application de m anière  
rigoureuse son règlement sur le 
sta tionnem ent et la sécurité  pu­
blique.

L 'a d m i n i s t r a t i o n  m in ic ip a le  
d em an d e  donc à la population sa 
collaboration pour éliminer les 
principales  nuissances à la bonne 
m a r c h e  du  d é b l a i e m e n t .  C es

n u is s a n c e s  sont : le s t a t io n n e ­
m ent illicite et la neige re je tée  
su r  la voie publique.

La Ville évalue à $100 000 l’éco­
nomie pouvant être réalisee au 
budget du déneigement si les La­
vallois et les déneigeurs engagés 
p a r  les résidents apportent leur 
collaboration en ne je t tan t  pas de 
la neige dans la rue.

I,es infractions au règlement 
du sta tionnement et de la sécuri­
té  publique peuvent en tra în e r  des 
am endes .  Les frais de rem orqua 
ge sont de $30.
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